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Rosette Fonvielle de Castelvert prés d’Albi  
 

 
 
Pour Rosette, voler, c’est un rêve d'enfance. 
Son histoire avec l'ULM, commence par une belle journée d'octobre 1988, avec un 
premier vol en pendulaire : « un vrai bonheur ! » dit-elle.  
Par la suite, son frère, agriculteur et pilote pendulaire décide d'aménager une piste 
juste à côté de la maison familiale. Elle a volé avec lui pendant plusieurs années, en 
se disant qu'un jour elle pilotera peut-être, elle aussi. 
Presque sur un coup de tête, elles décident, avec une amie, d’aller voir Samir Elari, à 
Graulhet. Et les voilà inscrites toutes les deux ! Mais elles n’avaient pas toujours le 
temps de s’y tenir à cause du travail et elles ont un peu « traîné » comme on dit ! 
 
Pauvre Rosette, affublée de qualitatifs peu élégants ! Samir l'avait surnommée  
«ON -OFF» car lors des premiers vols, c’était, un jour oui, un jour non. Quand  
à Patrice Barcouda, il l'appelait «le bûcheron » ou «le camionneur». Bref, ce n'était 
pas gagné. ! Bernard a pris le relais et elle décroche enfin son brevet à 42 ans. 
« Quelle sensation de se retrouver seule là-haut, à la fois grande et très petite, enfin 
plein de choses que les mots ne peuvent pas vraiment exprimer » raconte-t-elle en 
se remémorant son premier vol solo. 

Elle aussi, a choisi le pendulaire car elle n'aime pas être enfermée.  « J’ai aussi volé 
en multi-axe, mais je suis plus à l'aise sur le pendulaire et puis, c'est le choix du 
cœur. Pour moi, le pendulaire a gardé une certaine magie et ce côté un peu 
aventurier des premières « drôles de machines volantes » même si les ULM ont 
beaucoup évolué, ce sont toujours des machines magiques. » 

Aujourd’hui elle vit, travaille et vole sur ses terres, sur la base de CASTELVERT où 
elle a monté son atelier de confection de vêtements de cuir. Oui c’est elle qui 
confectionne les casques en cuir de l’époque des faucheurs de marguerites ! 

Rosette est toujours là pour accueillir les pilotes de passage. C’est d’ailleurs lors de 
l’un de mes voyages que nous avons fait connaissance et, je garde un excellent 
souvenir de cette halte en pays albigeois. 
 


